
.. MELANGES RELIGIEUX

votrc incrable image,. sauront que ce fut sons votre que que trop les naiio eires:de PAngleterre qui, deptus l'Pen- -- M. Mamiani avait envoyé M. Canuti à Paris et à Lon-
puiisnnte protection que' Pie VIL rentra antrefbis en..tré.deord Pbrnersion aux affaires, a la main .d ttes dres pour offir aiu prince de Ca Cicrnnet tu comte Pepoli
triomphe dans la Ville Sainîte, j.près une dure captivité. lesré voltuii-ns' -. - . - dès- les pleins pouyoirs du iiuistère dêemocratittie r iimuin,u. afin
lsa saîuroîtt aussi qu'ils doivent à la-fieconnaissance de Les journau:x leParis du .1 janiviët contieinent des corres- de reréseiter près des cabinets le Londres et de Paris la
de Pieux Pontife, le bonheur qu'ils ont de célébrer dans ponlances-de Roije du 'Wdécemibre dont nous extrayoàis ce Contstituante italieine, Le prince île la Cisterna n'a pas
de sanctnairc. une féte si joyense et si chòre à leurs qi suit : -. . ..... .voulu mi me ouvrir I es dbpLrhes le M. Mama i, et nous
'oetrs. Péiétrás de confiance on votre puissance et " Dès le 17. une manifestation ortonnée par la cercle bepéroins bien que le corie Pepoli fera de mrêmîe.
bonté, ils vous šdupplieront de faire pdorn Pie 1S.. ce que pnpultire par la voie des affiches qu'il avaitappo,é dans la Ayutons à tous les détails qui précédent, les suivants
vous.avé fuit pour Pie VII. Que bientôt il aille sous iffe, *vaain eu lieu, à-I'dflet de demaîn.ler la convocation de que-lis 'tituitit P.1m le la Religiont dc Paris du 6 jan-
votre p-otection. reprendre possession le la VilleC Eter- la contstittiuite; ee qui, dans la pensée de touss s'appliquait vier
nellé, et qu'en sossayant sur l. chaire de St. Pierre, il à iuile coistituante italienne et nullement à utine donitituante " Il sut. de lire avec intention les correspondances et
entonie le contiquen de la reonnaissunce. Qu'à sa voix romine. Ppr je ne sais quelle circonstance qu evidemment -les feuilles du parti vaiIlqueur, il suiltde suivre les aetet
triomphante et joyeuse,toutes les Eglises déposent leurs ne petit pas être fortuite, le nistère se trouvaitau Quiinal des gouvernants et des chambres [our sl.ercevoir que lu
ornemens lugubres, et se revêtent, corini atuxjoiurs de iuand la déoiusrstiahn y est arlrivée Sterbini a pris alors règne do la terreur diminue, <que I'peure d'tev autaire
leurs ranîdes soleutités. Que toute, la terre répète la panile au nom ude ses collègues, et tout er engageant les réaction approche, la réaction dî boi sens et dt bou droit.
l'hymmenîr sacrée qui vôus proclamera de nouveauI le se. représentits dui cercle à s'adresser atix chambres, i leur a rien de plus découragé que le -Inngage des journaux lé-
cours des Chrétiens. I Onnis terra... psallat tibi... Air esprinèiauitenent sesiNynupaihie.Mýils ce ulire toittîemnde c t " ' disent.ils, une révolution avoriée qui
xilinm Christianoruumu." avait riearqué, c'était le petit nombre d veux .qui.'tiieuit n'a as la force d'aller plus ava et quiahnte durecu-

S EA la' présente Lettre Pastorale lue au Prônc <e associs a ce mouvement ; il n'y avait que les hoimes de lerPLeocollsesr pl sont ves a eoeint quinttiret "dchrei
notre Cathédrale, à celui de toutes les Eglises!roissia- !a action ile peuple romain s'et éloigaitl. te paira ltesemblerpeuridecsetuvres, et cherche à décliner lat
les,le. premier Diman:che .pfès sa réception. et on cha- con irit que cet isolement qui peiiiettait de le compter, le r esponsabitté de sa position et tie' ses droits?5 tAiler3 ce
itre das toutes les Comuiutés séculires et régu- Itnit ; ausài le lendeniin. 1S, de nouvelles aeliries arips uI- désappointement se trahit parties injures alressées anx chetfs

lières de ce Diocèse, le preniei jour après qu'elle auîrat prirent que par:ordre -du cercle toute demonstration uvelle iu mouve.enie i " aitrmiani et Sterbii;, dit le Pensiero de
été r 'çue.t . tai suspendue, e qu'une rolnissiongo qil.vait dsigni Génes, udoué le beaucoup d'espîrit, ont -P.mI'e puîsilanime

1)0NNfÊ à Monrtéal, ci notre Palais Episcopal, le jour deait s'entendre avec les chambres pour traitern le cons- et poriéel ildul:rtion. Ce soint deux doctriiaires, deuxt
de la Fête de la Chaire de St. Piciret le dix-hîutitième tituaite. Le 19. deux prochiatians émanées eicore ducer- liberaux rentégats : nous ic couinisson pas de plus grand
jour de Janvier, de lPamif!ée niil huit dent quarante-neuf cle, et adressées, l'iune aux s'tidats île îitoutes ai'rnes. et l'au- flèau pour note Italie renaissn. C'est done, nt bonhîut
sous notre seing et sceaui et le contre-seing de notre 'rt à la aile civiqie.les iivia:ent à en terminer aveà la ques- pour le peple rounain et onar Pitalie, quîelcnaufrage piti
Secrétaire. • tioi de la constituante ;un, lhte de smi noms parii lesquels que le ces letx ambitieux. Qitit aux chmbres, le Hauti -

J. EVQUE DE 'ONTRtA L. nn proposait de choîisir les trois membres de la uite, tai C seil ne se ras'enible plus., rllte le mttemîbres présenuts.
ite à unre de ces proimiiiations :-Manin ne figuirait pas Le Conseil des diéputès voit chaque jour le niombre île ses

PAR Mo G1GFa. sur cette liste. Les liomaîins,conmîenlçant à ne plus craindlre représentante dirinuer. Jis a séance du 26, trois dé-1
JOS. 0''. PA RE, Ca...ecrétaire. le cercle, ne dissimuleret pas leur merntentement sur 'omn missions ont enore été en voyées au président, et celle

nipotence qu'il ail''ct.it et sur le langage de ses proclatiions. de . iro Luri tait mti vée sur ce que ce député se
L"_ l I us impatients parmi .ies exalés., avant annonce alors croy 5it s ,anrsi lai or voiter sur lui qîuestinuu cd la Couts-
untîe reianio en armes sur la place du peuple, pour se rendre tit 6

uunte romernne. Cee pensée est celle tic la majorité
M E L A N G E S R E L I G E U X de làaux unbretdeeaux chambres et ldsi es, une viveina- des représetus-e il fati lotte la vrannieces tribunes pourlions'empara dut peuple ';yai vi oailancer sure lapace S- e eipêchr le 'erimer aveu co'uirage. Di-ons-lu pour-

arra un groupe aynt a sua têtetua upeau sur lequel taem itat ; naug éles vociferation dtics sicaires dje Caniin, roai -
NT L E 8its ces mots Viva il crsliatnesimo ! uiva il goverio gré les enjportemiients de Steriniii, quelques ortutr- lot osé-mcONTd ccEAL, 6 FEVRlEF S dumrcrat;co ! La foule, en le v*uyant"venir. Ilacetillit par les révoqier en doute le droit de la charmbre à prononcer sur

_ _ _ __ murumres et les sifflets, et bientôt, s'amimant par degré, elle ceite nonvocation. il !est passé alor une scène des plus
s' jeta sur le drapeau et le*mit en pliées. Pendauf ce tep sigrificatives. s La Jntcasuvprê a'it présenté ii projet

NOUVELLES PAR LE DERfNIEP, STEAMER. là, la genuérile était bantie dansles rnes potraplpeleria garde de li pour élicion de eAsseîMeée Crstiuupuiue, et Sier-
civique solis les armes : elle se réunit nci grandl ibubre. Je bini éiéit venu l'appuver de i1:1e bi fogue le sa pirole tri->

En ue r'ace, Lonuiesaen p lus it-on, 1aus - . suis intretenu. aven, plusieurs gnrdes ; il ï avait tu1 cri bunitietnne. un deruté se lhasanrde à ileillandr ce que pen-
pllaire qul'a dernières dales. ia.nmloin on ne parais-- i dotinait totis les itres: "Il fut iten finir ic les cer- se le min:stère d'un 'iécrit allchélo matinu et sigié dePi.

sait p eraindre de troublee.Le presdebent responsab'e à ele ri;Caiio estun traître; il ifaut détruire le ent li Belli- C'était la récente rotestaionu du Saint-Père contue la Juite.
Pssemblée des ctees du gouvernemncv\m exercer hliui-mè- Arti.' Ce qui parliissait sur out irriter la garle civiqne, c'est Le ministre dc l'uitériei se hae Je réoodre qu'd a de

mie le pouvoir ;voilà qui e.plique la crise Ministérielle. Le que, disait-oni, dans ses rangs. le cercle 'ivait voulu procla- inombreuses raisons de coire ce docanent aIocrypJrhe. Quielle
Constituitionnel annonce l'arrivée à Paris de la princesse mîer la réfpnlique et la constituaa te. J'ai î-ru n irsk.&t que liuite et :uel mensnge ! quelle â hte eWoPterie ! Puis Oi
Stephlvrie de Bitue ; elle ferait, dit le mére journal. les hon- Ila déplorable jtournuée du 16 novembre allait ê ré répurüe. passe at projet de lout Ear parle de 'incompeteuce îe la
neurs du palais de Napoléon.-I parait qi.e M. Malleville Cette pensée était dlans plus d'unt our: eles Iéras (111reîrle chambre, q(ui n'a i poui-oir, dit-il, que ns les liites diln'a tornié sa démission ?ur'après b1 réception de la lettre en voyant cete attitude de la garde civiq'te..sét ient séparé- statutf ulmentel. Sterbini bonîdit à lu. tribune :Com-
silivautue, qui est peut-être un peu rude, mais qui n'en paraît Canitîn, qi cherchlait à exciter Iti désordre sur la place de: « mnle rt !s'crie-t.il, ou parle encore île statut lot parle en-

pa imoins logique pour cela Sancti Apostoii, avait été reprotusé par le poste. On dit miée- " core le légalité ? La clrinmbre na sest pas glorieusement
Elysée N'-iinal, ,27 décembre 1849. nie qii'il a reçui un coup île baionnette dfans la inain. Qu'u "' éloignée de cette lè_gaitesièril!Vouzavez ivi la loi

M'NsLEUmR LE detmsTRE--i'au demandé au préfet le pO- ne pen.ée énéreise se ût alors manifesîée'et la révoltai- " Ilee la essite . oégaitésté-( e aiere, sF.vi l lo
li-e s'il ine receviit pas quelque fis des ralpports au suijiet on peut-étre était terminée ;unis cela n'aurait pas 11?it h'af- -u e immes-non pdnun cia î iers. ? l N ea z

dutrce diphuoauiqîues. Il m'a repondt aflirrnativement. faire utt ministère, dont plusieurs otembreset notamment Ster- vous pic les vSux des c ut ui* n'vez-voslias les letnzs-
et il o vuii savait adressè. hier des copiesJ June dé- ibini pas«enit pour être toujours d'accord avec-le ceicle. Ga!- particie lies devos provincs q'uui-vos inadiqeni le,tiires

ptéhv d'halie. Ces dépéches, vous deviez le ;omuprn'dre, li eno, génênralde division, réunit par ses ordres lechefs des " du peple ?,Si -uIts no vots puissez s la Junte et ai
devaient .m'être ena-vyé direieient, etje dois vous expri- légions, pour leur demander l'opinion de leurs soldats sur la c.îminisère pour la et nvocation d'une Con stituatIe, la Jui-nier mon léplaisir au sutjet de ce délai a me les communiquer. constituante; la plupart déclararent qulr n'toient sifu- « te eitle ministere aginont Iar eux-mmue:, o'ui, its agirnîui
I vous requiers de même de m'envoyer les 16 boitesque j'ai samnent ins'ruis à cet égard. Le général leîinvita alors à 'c par etix-nées ! Mes ieurs, te vous retirez pas dans vos

l.eèjn eandées. Elles contiennent des documents relatifs conférer avec lurs canitaines ; dans quelques légions, des "lprovinces avec lat [tonte a'avoi. atbaiuóillté la cause du
aui ,ires de Strasbourg et de Boulogmne. Je ne veux~ pas capitaines pasêèrent <ans les rangs pour avoir l'avis des Fol- « peupe. Vous vous couvririez de..je n tux .as

lion plrs rque le mttinistre de 'intérieur prépare les articles qui dat3 qui étaient totjouns sous les armes pour combattre préci- ccprnorncr le muot, manis iu., au, 'etenez." De> aý p'aîu-
msu-i t firsnels. Ce n'a jumais étér ait suais Lioti--Phi- étmeint ceux qui dcnmandaiant la république et la constitan- dissemuents et les cris éclatet dans les tbnee :b,- tiromite

lippe. et tC devrait tas Pre uuujur'hi. De alun je i'ai te ;aussi in n'Cn cosulta qu'un très-petit nombre. Uue pé- est at comble. Le présideti rtchtme ei vuinu llence.
puis reu deuis luSieurs jours de udpèches télégraphiques. titnn avait été rédigée d'avance, on ne sait par qui, au nom Tout à coup Lun député eq1uiv: lai -hmbre c t sauvée.En soimte, je lpperois ite les uminisres quue j'ai nom- dîe la garde civîqtue,~pati emander cette constituante. GaI- Elle n'est plus en nombre ! La séou-e est levée et le pro-
méev-leint .ie trait"r de la mé:ne iianière quie si :fo- ien la fit porter aux mini.stres comme si elle représentait jet ajourné. Pauvre et îmiér;ble euxpeent un mas qui rL--

mîace contstitution :le Siéyes etait en vigueur, n ilis je ne le 'opinion. de cette garde. Le îministère déclara alors qu'il se véle .epenlaut des veliéits sincèren ue ne iî suivie pus i
s.~ouíïirn pas. Rt'evez. M. le ministre, I'assi-nce de mes contorrnait à.ses vaeux. Sterbini pr tiionça inliscours, et la long-temps le mitistére denatogiqrue dans cs uneissuus

sentients de haute distinction, .constituante romaine a été proclamée ait nom le la garde exces.
L. N. Bo1.iiATP. civique. Jamaisjournée n'a mérité plus justeunt le num Lu garde civique cotinence à mlauiifester titi sérieux

E n ene a fièvre de Por f:isait presque auait le de journée îes dupes. Un pouvoir et une révnlution fondée mécontenternent. Elle tvoit gnXe a ét misérabe.-ravses qu'en A ériqtue. Il e forinit des compagnies, à sro de pareils moyens ne sont pas nés ,viables; or. annonce ment trompée dans les scènes du 19. et cette comüdie,
Pell' il'exploiter le nouvel Eldorado., que les îpétitions se aignenît iansla gerde civilue pour protes- aujourd'hut démasquée, la rvolte. Elle s'était armé

A Fraicfort, le parlement al:emtuand a rés-lu de chîiir, ter contre l'esramuotuagc d(ont elle a é victime ; plusieurs de contre les anarchistes et elle voulait les chasser dec
pani les souverains régnants en Allemagne, le nouvel em- ceux qui se sont prononcés potr une constituante déclarent Rome. Au lieu de celt, on lui impose une Constituan-
pereur île 12 confédération. Oui paraffrait croire que le roi qu:ils avaient en vite tin :onstitinante italienne et non pas te dont elle uc se souciait nuulemet, et' qut-. aux
de Prusse aurait de grandes chances de suicès. Çà ire Peit- une constituante romainie, qui ressemble beaucoup à,la répu. nieetiers, l mniiisfèreprend un arrété pnr lcqutel il
pêche pas de tenir Berlin sous la loi martiale. . bliqute cou-e laquelle tous avaient·pris les armes. 'à Jonte n-oine une comnis.si, on de secours destiné à ot uurnir aux

En Hongrie, si l'at eu croit les rappomr Autrichiens,.les d'état, complétée par Pacéession; de Galetti en rénplace- e icius étrangers ou Italuiliens. ui e rouvnt à Rone, des
Hongrois se font batre de ttes paris;mais en Europe, ton ment diu sénaitenr dle Btilocrgnie qui n'avfiit pas acce(ité, s'est mle subsistancc ou des facilités pour retrerune crout tas a Ces elî;umotyenstueresse d'annouieropan- mne adnese atîpeur irentret

necroit las parfaitement à ces rapports. empre uée d'annoncer par une proclamation adressée aupeu- dans lotir foyers. Les eonsidérants le cet uct c snt
d1eoui,-Les Auglais ont lit quelques escarmouches près ple de pétat romain le résuhat le la journèe dui19 ; le non cnrieux:" ttend que plusius exilés étrangers ouIde Moulian ; il.:y ont eu l'avantiage. Mais aussi sur quel- itu Saint-Père n'est pas même proutoncé daus cette piéee. appartenat aux autres états italiens se trouvent das

ques ,nuires points les insurgés et le- enneii.s ont le dessus. De son côté, le cercle populaire qui avait obtenu tout ce qu'il cette capitale, absolumcat privés dc ressources tatt
et la defection augmerte tous les jours. Oit a dohe lie o t'ait. a exprimé sa satisfac-ioa: daa de éi!orables adresses h
de s'ttenrdre à recevoir de graves nnoivelles de ce côté-là. à la gartle civique et à 'armée. Néanmoins le cercle sent pour patri: :attindiu(iue c'est oii dette sacueré da-

R O.E. -Le 2Sdécembre,fune salve de 10 1 coup.de o8- bien qu'au fond il a subi tut échec ; plu.;exaltés bnt vu manitô et de cluharité civile que dle venir ci aide à ces
ion piprtis la château St. Ange a atnnoncé la dépositiOn for- avec peine Garibaldi, sur lequel ils comptaient, contraint à malheureîuse victim-es, d'injistes iifortunes, et ont lui
melle du Pape comme tprincs temporel, et àaa pla-e u tno - ,séloignier e Rone. Aussi, pour compenser cette perte,ol pluart se sot sonstruits à Pinsion attrichienne et à
veau gouvernement nommé par tonte la population, assem- assure qu'ils appellent à leur aide tous ces-affamés et tots la persécution <es gouvernemeuts despotiques, etc." e

blée en corps-représentatif constituant. C'a a fmt la re- ces désespérés de i'[talie, dont nous n'avons déjà -qu'un P. Ventura est nommé presiduut de cete commission !
marque que c'est le 24 novembre qu'en Pan 0Charlma- tropl grand nombre daans la ville. Il est tle oujours qu4son A ce sujet, utie corresponidaice d'talie uussure ite trois
gne arriva à Rome pour se faire couronner par Léon III e de l'arrivée -Ae bandes de Ferrari, que Venise mue par-a batailots le lt gurde civisupn a, cîl aotte, et Pt-
donner au Pupe une souverainetè temporelle ; c'est ausci le avoir chassées de ion sein. L'état ies finances est dplo- nionle et du Trasteverc se sonut déjà entenuIs pour pro-
2A.1novembre (1S48) que Pie IX a gmiié Rome. Le Pape rable ; depuis le 24 novembre le Ministère 'est fait ait- tester contre les -événements dut 1,et déclarer qtu'ils
q nriuîesté contre la réation d'une Jiunte à Rome. Il paraît tribuier 1500 mille scudi (le scudo vaut 3 fr 3-> cei.) et entendaient de15ader seulement Iexpbiou dls agi-
que les Chambre Romaimes ausi sont opposées à la jiite. on lit que cette somme est déjà en grande pare dissieiée. f, . e ne.. n-,- o i.o tutn vSu pour

Oti pamrlerait de les clis.oudre' Il paraît cependant ri ue te-minii .- :' r- "- ha convocaion( de li Constituailute. est ili im ipudento
Les inutrneaux le Paris duî2 janvier disent: - Lut crise. g dst -- ri, gschil,échus deîms le 1er. décembre. inîvouitionî de la faction déimocratiquie. " I-lier, 2-. rié-

contnue. La.Junte sup-reme ic-sal-. comenet se faire obéir. La dilapidationi des finances a ieu d'unc manière svtémna-,cembre, ajoute cette lettre, le batailion du
Dans les province.s, elle est traitée comme utne uisratre ; tique pour arriver à la ventee 1des biens u clergé. . Mars s'est renu à [a m.anin.re avec lt.a bun.ire d Pie
à Raine,.elle est déconusidèrnée auxi yeutx îles hionnuêtes genis, connaîtrez bientôt la répon:e t lai pretendute adîresse attri- IX;nuel t infctv îrotestationî cotre les
e4elte passe déjà pouir -réîrogradle et imptuissante pannai les btuée auxi Frainçois résidenît ici, et dans laquuelle on leuir lir- fa itsouut19. Galetsan :nîadmisoieomn.
eet liés. -La chambre des diépuîtés est dans le plus grandl ema- ail dles ptroles <ho sympuîathie putur la révolution ro.raine. dait <lgtnér alldeu. la adot siaqe. Oénssur<e cqueînet
barras la Junte a pronmis une Const itwarte ; tuais c'est te TUne éumîarche a été faite aumprès des redactentra du Cuon- homme,-géiarl un moenmasanm d eniens
conseil mies députés qtui coit rendue la loi îde convocation de temtporaneo pîar uune comutissioun quel noius avons nonmée honntîe, égréfue d'êumtr pl us ong-tmp<lsopliietdts
"ette Canîstituante. Or, il preuni an.membtres île ce cuonseil iotur savoir 'lPou tenait cetiC pié<ce, contre laquelle clacun, violences de la démîagogic.--Enfin, tutn dernir ittdice
dtes scrupuîles de légalité, tit petu tardilfs apurès toits ses actes mde nous protteste ;les réponîses evasives ont été données ;cde réactionu se truive clats le luanguige umoins terne et
de' rebellion. La chbambreî recule devant le princeipe et de- cette adresse alunait été envoyeeŽ en Franîce et lei Journan enpu'orno-Cupti obed jotirnatux dévoués aut

vatPxcto:ldifficultés dthoieta ratiqueo uru a cnev co;-ie ; ln resenuce dece nawaise Sainit-Siége. Ainsi, le Co.ntî.tuzionntale a pîu réccomett
uoutvantenit. Poîurra-t-elle s'uarrèter à temps et uie pas con- fhi, on s'est lécidié à ire imie déclaration à mon senistropi adresser die puliques ac-tions deu grecs auîx muai holiquîes
sommiter cette dernière révolue? Le mmitistère s'I nst nmoérée, muais qmti .lii mons ne permiet [pas d'eqtu' aqui sur <l ousls pays potur les syuimathlies et le dèvouiemnent
reconstiu. tsil'on petit appeler - constitution un repîâ- une démoarelie faite colleetiwemrenît par les Franiçais deRg- tminn i X tsnnmr u2 ulc
uraug. qui n'a d'autre résutat que de remple- cer MV. mîe, poîur tmpproîuver cette revultîtint; jamais neut de preil cue'illeio l ti iCIettr psorued Mgr iurchv u dut .Flo-tbli
Mamniani pîar des personmnages plus in.sigmufuants et uî'a eut ieu.-Le ministère couitiue a garder le siiene ur tille lur le.trdoulesurs1 de int 'A-e.-tétons F-e

plu inapble. E vicilanomncltue. . uzzarelli les actes -Ju Saint-Père il un'a pas enucore fait-conn tîre retneo.av e.o -s igne aant-coèreur-,déotas-e
maste pîrésidenit du contseil et nmituiste de l'instruîcton puîbh- Pirdonntance du 7 qmi dissîtnt les chamnbres, elles n'i er cott ioî .exagèrons pais l'impî 1 ortanuce; anonîîîcent èto

qjue.. .Il-yjoint iinterim îles affaires- étrangères. . M. .Ar- vront puis pour cela davanîtage; .. Le H-autt-Cnisei! ne c0dte penidant itn nfiî un i.rave dans les esprits. I Espé-
umelinîi s.t à P'intérien:; M. Galeotti à i judtice; M. ,Mani- plus qtue neufmnembres ; [a chambra des dépitesi, qm de rouis rgne ce retomur dcviundfrn. de. phîts: ou .pus. sincère,
uuu nuix finances ;MM. Sîerbimni et Campelon gardent les long-temps ouest plus ou nonmbre, devicent chaque jour p t a qu 1'eîfin les entfaunts inugrats- et égaîréssauron0i t reveiir.
tiu-efeuuiles dii .ommerce et des a guierre-'Sir Ch. Napuier déserte.-~?~u Le nonveauu ministêre iotimné bien par la M~ huumbleient ropotanuti, chiercher- n.u pied de leur Soti~ ~ utn.,~ ~ ~ i.~. .- ... s .. ~. - - . .- u-'- ... .. lj - r;u -et de leuir Père, la.hénédiction et le lpardou

L'ACTE DES ECOLES.
Vû lespace limité de Iotrefuill, nousu pouvon

entreprendre de donner on eier le bi ovuoenNU sse p
pose tic passer POuÉ14aniendcr la loi <es 1&coc it du 3n3jdc l'analro-

tucltt.-îNousnons cntetonsdevn
Le ouvernt ciia en consi potrrL clhan ecr les limites

des nuinicipalités, pour les fins dès:é-colest en 6tablir

écofos.-La rétribution mensuelle ne sera enan duesI fi de "- a apoque

tribuition volontaire ; la contribution pa-er a ir conLs
parpaes. nLes iunicipailités tomoe erapase pa

btre exemtjtos du paiemnen t de partines- ourrCie tonte
la cutisatin, moyennant le certifient (e tros ovisiteurs.
-L curé ou ministre dO la conirgt ion la plus .om-
breust est de droi commipisstird it m-cr
cette charge. Les secrétaires donneront(es
cantions àu nmontant -lôteai-sesé pur lacteo Les coin-
1 issan is, qui seront rempL.icés par dauntres nommés
par le gotveur, eero urs po voirs le jour de
la nulination do leurs ; Io s-~legouîverneur
pourra remplacer les¯conmissaires quil aur.onommés.
A tece personno nepourra voter a uu t -tvoîr j
sa cdtibution.-Le con ssaires devronttsavoir lire
et écrire. à mos qce'le surîitenîda lit n'approulve la tu-

minluatiol d'autres cofinissaires.-Le guvernetr pour-
ra nouier certains officiers qui n'aurrti. pas été élus
dans le temips fxé par la loi.-On pou rrî enappeler au
surintendant attsujet des sites pour maion ed'écoles. si
Pl ppel est apprduvé par tois visiters.Les dtih: ultés cn
trr les Gomtuissa.il's et leur Secrétaire-Trésorer seront
réglées par le s rintendant,qui et certifant la copie du

j)Uenent qu'il aur<a rendu, donnrai à ce juecment l
goali de fture fib de son contenu us 'n'à >reuive dui

contraire. A prs £20 pris pur l'écolu modèle s'ily
en a.les conds seront partugées eutre les divors arron-
lissemnts nci proportion dt nombre des enfits depuis
7 à 4 ans en état de fréquenter le> écoles. Les co ni-
missaires d'coIes îpörront imposer Une cotisation par-
titilière siur un arrondissement, lorsqu'ilsjugeront qu'u-
ne maisoi d'école doit étre acheve. con.rî0ito ou ré-
p:rée pour les habitants du dit arrondissement, saE
aux haitants à en appeler au suritendm.t. qi idéci-
de.,L03 coin inissa ires n aourront pou1ruivre le recýz-

roen tden lalitrétribition ueîsuee ou de la cotisation
devat'criJug pi outt unec-ur dî district,lc juge-

nmentpourra ere nd avec dépets ;î1 n'y aura pus
d'appel ni émanation dcd cr orn. Qnand nue cotis

on aiaété aniiéees co unissaires feront proeéde
im médten ent et smoinuiaironi it à ie nouvelle coti-
sation pair le temps Issé et liiture. Les syndies des
écoles issdentes pourront obendr le droit de perevir
eux-tmêmîes leur1parrt <d's cotisatits, uil en b- copie (le
ertains docients re -ola ré mensuelle,
ils aurontles imes droits et devi rs qu les commis-
saires. letotît nintatt iert uns frrulités détaillées

d bsi- proietdu Bil. Quand daîts iun aîîrrouidissementle
oinlre des enthts et>âge de fréquenter les écoles se-

ia un moinsde 1. lillocout iipotir la étre pcye, si
le niss ires ont finav ilé de bJnice fbi à exécî t er

la lo; il en sera le mtémi po r les imiaiiires.et maîtres-
ses.Le suri tendant loura refuîser de payer l'allocation

Ux u'N îUtici alit s qti n'a uront pas retîdi les comptes
suflisants. Danîs une école inodlékle. uc eécule du fille sé-

tarè.tc.e école tee ne par Une counaiinu titi reli zgieuise,
la ré ion menelle t formera ps partie du uds
%eéc e.iu rétîntent ion du -ecreinire-tre.onier unrra

être att utenuvt aée h àtli<' rétiotn desCI-.% isaire jsq'å
pour 1î00. Il ru r II-' îtnmme des d 'putés surin-

tndatnts.n cas de diÇealtîs graves au su jet des écoles
Lorsqu i. n e:isteru aîui'tî éru1 i t ontouque les com-

îatr'es tic pourront libtenir.i s pourront en tIireinu;
les t'u nnus5 i ires q i ui fle ii n çrom iu ce deva ir. seront as-

Sl~ ilu ni de nde $10, et les lrsonnes qui au-
rot e use télévalnation seront coudamné à me amen-

de de £. Les personàesfatonse.s a laire 1:vitiationl,
auront droit dlse tranusporter sur les propriétares ou
occupMs, de fire lit visit des propriétés, d'exiger des

pMonitares OU1 occuipanIs tous les retnseignuemiients né-
coeaes . In i cofecutou de 'evalu)ation ;ue pénalite

îde $10contre les personcncs qui refuiscronit oun etpéclt-
ront. es renseignements; l'éviluation ne pourra être L-

uend ée que par utotrté utra ord nné sa confee-
tien, et la cotisa toni que par les ( i.éaires d'écoles.

ru baanced u i des oécoles afl'éraut an uis-Ca.
sera popriée par le surintendant- sous l'autorité du

goiverneur en conseil, à aider à aeheer les maisns
Pl'éosR, ''onit cotiseur devra posséldr. des bien'.

ai n Ctat t e 100. Tous ls milstituteurs auront nV
su l un xarnen aussitôt après il ler. jotiillot IS52. I

est pruosé l augniletr le salaire du sécrétaire et dii
ler du sunntenunt. Tuutes les aitnendes, unosées par
cet acte oui le précdenmt, s -rout recouvrées devant uit
juge cIe pais du conté ot uen cour de circuits.

comtrcs Pzitummux-rs DE L AssENDL.E I.ÇGotLATIv

1o. Sur les Priviléigrs des iledians:-M M. Baldwin,
Cniyey, Chabot, Dicksi, Drumniotd, Yoirquini, NotIimin,
R-ipiieau î Richards.

o20. Sur les lois upante:-MM. Beaubien, Blake,
Dumiilu s, Poteie, îcyor, Enîm itI de Diii uit , Sniith de
i'ronîtennc, W.tn ei wilsoit.

3. Sur les iQnes de Ch/emins de Fer rt Téégraphe .-
MuM. Boutillier, Brooks, Cueilion, Hall, Sir AI an iMacNai
MceFarland, Méthat, Mangenais, Prine, Sherwood de
Thuoonto, et WeteîlnaIl.

4o. .Sur le.s Bi et GCemins et Po4î.a:--WM Ai-ms-
tr-ong, 2 nCmron dec Corniwaill, lihvignoni, 1'îîtie r, Gui e t
Johntson>, M nednal.l, île Kinigston, Ma nnluis et Mey~ers.

50. iS'ur les di:ers fIls /Privés:--M M\. Cartier, Choru-
î'eaî, Dutly, l¼gutn, Fli it, LaîTerri ère, M\orrison , rinces et
Shenrwoodt dle Brouekv ile.

Go. Sur lrs Ordr-es P'ennnennî:--MM. ]indgicy, B3ouîlton,
le Norfîtlk, Bitrriit, Duichbesnay, h"ournier, Guigy, Lenieîu
Rin~ >soin, et S'ot tdîe ly towni.

.7o. Sur' les rnwre.seions :.-MM H-intk<, HoIlmesc, Jobiin,
Laurîint, Macdiona'l d- de Gle1igary, McConinell, M cL.ean,

Stevenîson, tt Taîrhé.
80. Sur hr Conîtrngens :-t>. 3o1l OIhriti e, Criysler,

DIe Wia, Lyoi,. Autlloch, Sauvngeaii Soitt des Deux-
Mr1ontaigneui, et Thiompsont

. .F F AI R I S .D R~'î orr l'TN E
Voir ba derme ~o pauge.)

AssEMMÉE~i L UGist.tTlvE, ' JEUDi liR FÉvRiiER-IM.
Loratèeur inet dhevamn larchambrîîe les liiera sîîvants~ Ea<
les affaires d baqed orre.-:.a banne om.


